
Message trois

Jésus est le nom du Roi-Sauveur que Dieu Lui donna 
et 

Emmanuel est le nom du Roi-Sauveur par lequel les hommes L’appellent

Lecture biblique : Mt 1.21, 23 ; 18.20 ; 28.20

I.	 « Et elle donnera naissance à un fils, et tu l’appelleras du nom de Jésus, 
car c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés »—Mt 1.21 :
A.	 « Jésus » est l’équivalent en grec du nom hébreu « Josué », qui signifie « Jéhovah 

le Sauveur » ou aussi «  le salut de Jéhovah »  ; Jésus est Jéhovah qui devient 
notre Sauveur et notre salut—Rm 10.12-13 ; 5.10 ; cf. Ph 1.19.

B.	 Le nom Jésus inclut le nom Jéhovah, lequel signifie « Je suis qui je suis ». Cela 
indique que Jéhovah est l’Éternel qui existe en soi-même et à toujours, Celui 
qui était dans le passé, qui est dans le présent, et qui sera dans le futur à per-
pétuité—Ex 3.14 ; Ap 1.4 :
1.	 Jéhovah est le Seul qui est et qui ne dépend de rien qui soit en dehors de 

Lui-même. Nous devons exercer notre esprit de foi pour croire « qu’Il est » 
et que nous « ne sommes pas ». Il est le Seul, l’Unique, en toutes choses, et 
nous ne sommes rien—He 11.6.

2.	 En tant que le Je Suis, Il est l’Être tout-inclusif, la réalité de chaque chose 
positive et de tout ce dont Son peuple a besoin—Jn 6.35  ; 8.12  ; 10.14  ; 
11.25 ; 14.6.

3.	 Nous pourrions dire que nous, les croyants, avons reçu un chèque déjà 
signé mais dont l’espace réservé au montant est laissé en blanc, sur lequel 
nous pouvons inscrire ce dont nous avons besoin. Quel que soit notre 
besoin, Jésus est cela, comme la lumière, la vie, la puissance, la sagesse, ou 
la justice ; tout ce dont nous avons besoin se trouve dans le nom de Jésus.

C.	 Jésus est notre Josué, Celui qui nous mène dans le repos, c’est-à-dire en Lui-
même comme le bon pays pour nous—He 4.8 ; Mt 11.28-29.

D.	 Le nom du Seigneur, Sa personne, est l’Esprit composé tout-inclusif—Ct 1.3  ; 
Ex 30.23-30 ; Ph 1.19.

E.	 Le nom de Jésus est au-dessus de tous les noms—2.9-10 :
1.	 Le nom de Jésus est là pour que nous y croyions—Jn 1.12.
2.	 Le nom de Jésus est là pour que nous soyons baptisés en lui—Ac 8.16  ; 

19.5.
3.	 Le nom de Jésus est là pour que nous soyons sauvés—4.12.
4.	 Le nom de Jésus est là pour que nous soyons guéris—3.6 ; 4.10.
5.	 Le nom de Jésus est là pour que nous soyons lavés, sanctifiés et justi-

fiés—1 Co 6.11.
6.	 Le nom de Jésus est là pour que nous l’invoquions—Rm 10.13 ; 1 Co 1.2 ; 

Ac 9.14 ; Gn 4.26.
7.	 L’Esprit est l’air céleste pour que nous le respirions. Quand nous exerçons 

notre esprit pour invoquer le nom du Seigneur, nous inspirons l’Esprit et 
ainsi Le recevons—Jn 20.22 ; Ga 3.2 ; 1 Th 5.17 ; Lm 3.55-56 ; Hymns, no 255.

F.	 Le but d’invoquer le nom du Seigneur est le suivant :
1.	 Être sauvé—Rm 10.13.



2.	 Être secouru de la détresse, de l’inquiétude, de la tristesse et de la dou-
leur—Ps 18.6 ; 118.5 ; 86.7 ; 50.15 ; 81.7 ; 116.3-4.

3.	 Avoir part à la bonté du Seigneur, Sa miséricorde—86.5.
4.	 Avoir part au salut du Seigneur—116.2, 4, 13, 17.
5.	 Recevoir l’Esprit—Ac 2.17, 21.
6.	 Boire l’eau spirituelle et manger l’aliment spirituel pour être satisfait—Es 

55.1-2, 6.
7.	 Jouir des richesses du Seigneur—Rm 10.12 ; 1 Co 12.3b ; Dt 4.7 ; Ps 145.18.
8.	 Nous réveiller—Es 64.7.
9.	 Le nom de Jésus est là pour que nous priions en lui—Jn 14.13-14 ; 15.16 ; 

16.24.
10.	 Le nom de Jésus est là pour que nous soyons rassemblés en lui—Mt 18.20.
11.	 Le nom de Jésus est là pour que nous chassions les démons—Ac 16.18.
12.	 Le nom de Jésus est là pour que nous parlions en lui hardiment—9.27.

G.	 Satan exècre le nom de Jésus :
1.	 Satan utilise les gens pour attaquer le nom de Jésus—cf. 26.9.
2.	 Les religieux zélés attaquaient le nom de Jésus, interdisant aux croyants 

de prêcher ou d’enseigner en ce nom—4.17-18 ; 5.40.
3.	 Lorsque les apôtres étaient persécutés, ils se réjouissaient d’avoir été trou-

vés dignes de souffrir des opprobres pour le nom de Jésus—v. 41 ; 15.26.
H.	 Le Seigneur Jésus fit l’éloge des vainqueurs à Philadelphie parce qu’ils 

n’avaient pas renié Son nom—Ap 3.8 :
1.	 Parce qu’elle appartient au Seigneur absolument, l’église recouvrée a aban-

donné tous les noms sauf celui du Seigneur Jésus-Christ.
2.	 Dénommer l’église en prenant un nom autre que celui du Seigneur est de 

la fornication spirituelle. L’église, comme une vierge pure fiancée à Christ 
(2 Co 11.2) ne devrait prendre aucun autre nom que celui de son Mari.

II.	 « “Voici, la vierge sera enceinte et donnera naissance à un fils, et on l’appel-
lera du nom d’Emmanuel” – ce qui se traduit : Dieu avec nous »—Mt 1.23 :
A.	 Jésus était le nom du Roi-Sauveur que Dieu Lui avait donné, tandis qu’Emma-

nuel était le nom du Roi-Sauveur par lequel les hommes L’appelaient—v. 23.
B.	 Matthieu est un livre qui parle d’Emmanuel  : Dieu incarné pour être avec 

nous—v. 21-23.
C.	 Emmanuel est tout-inclusif—Ph 1.19 :

1.	 Il est tout d’abord notre Sauveur (Lc 2.11), ensuite notre Rédempteur (Jn 
1.29  ; Rm 3.24), puis le Donneur de vie (1 Co 15.45b), et ensuite l’Esprit 
tout-inclusif qui demeure intérieurement (Jn 14.16-20 ; Rm 8.9-11).

2.	 En fait, le contenu de tout le Nouveau Testament est un Emmanuel (Mt 
1.23 ; 18.20 ; 28.20 ; Ap 21.3), et tous les croyants en Christ, en tant que les 
membres de Christ, sont une partie de ce grand Emmanuel, le Christ cor-
poratif (1 Co 12.12 ; Col 3.10-11).

D.	 Pratiquement, Emmanuel est l’Esprit de réalité comme la présence du Dieu 
trinitaire parachevé dans notre esprit. Sa présence est toujours avec nous dans 
notre esprit, pas seulement un jour après l’autre, mais aussi un moment après 
l’autre—Jn 1.14 ; 14.16-20 ; 1 Co 15.45b ; 2 Tm 4.22 :
1.	 Il est avec nous dans nos rassemblements—Mt 18.20.



2.	 Il est avec nous tous les jours—28.20.
3.	 Il est avec nous dans notre esprit—2 Tm 4.22 :

a.	 Aujourd’hui, notre esprit est le pays d’Emmanuel—Es 8.8.
b.	 Puisque Dieu est avec nous, l’ennemi ne pourra jamais saisir le pays 

d’Emmanuel—v. 10 ; cf. 1 Jn 5.4 ; Jn 3.6.
4.	 Nous pouvons jouir de la présence du Dieu trinitaire quand nous nous réu-

nissons pour l’enseignement de Sa sainte Parole—Mt 18.20  ; 28.20  ; Ps 
119.30 ; Ac 6.4.

5.	 Nous jouissons de la grâce et de la paix par l’Esprit comme la présence du 
Dieu trinitaire—Ga 6.18 ; Ac 9.31.

6.	 La conduite et le témoignage de l’Esprit sont Sa présence—Rm 8.14, 16.
7.	 Nous jouissons de la dispensation du Dieu trinitaire par Sa présence en 

tant que l’Esprit—2 Co 13.14.
E.	 Pour vivre avec Christ comme Emmanuel, nous avons besoin d’être dans Sa 

présence divine, qui est l’Esprit qui donne la vie comme le parachèvement du 
Dieu trinitaire—Ga 5.25 :
1.	 Pour vivre avec Christ, nous vivons toujours, toutefois pas seuls, mais par 

Christ qui vit en nous et avec nous comme Emmanuel. Le Dieu trinitaire 
ne peut pas achever Son intention de se dispenser dans notre être en étant 
hors de nous. Par conséquent, Sa présence avec nous doit se faire intérieu-
rement—2.20.

2.	 Emmanuel est notre vie et notre personne, et nous sommes Son organe, 
vivant avec Lui comme une seule personne. Notre victoire dépend d’Emma-
nuel, de la présence de Jésus.

3.	 Si nous avons la présence du Seigneur, nous avons la sagesse, la perspica-
cité, la clairvoyance et la connaissance intérieure dans tous les domaines. 
La présence du Seigneur est tout pour nous—2 Co 2.10  ; 4.6-7  ; Ga 5.25  ; 
Gn 5.22-24 ; He 11.5-6.

F.	 Si nous voulons entrer, posséder et nous réjouir du Christ tout-inclusif comme 
la réalité du bon pays, nous devons le faire par la présence du Seigneur. Le 
Seigneur avait promis à Moïse  : «  Je marcherai moi-même avec toi et je te 
donnerai du repos » (Ex 33.14). La présence de Dieu est Son chemin, la « carte » 
qui montre à Son peuple la voie qu’il devrait suivre :
1.	 Pour gagner et posséder Christ entièrement comme le pays tout-inclusif 

pour l’édifice de Dieu, nous devons ternir ferme au principe que la présence 
de Dieu est le critère à appliquer dans tous les domaines  ; quoi que nous 
fassions, nous devons être attentifs au fait d’avoir ou non la présence de 
Dieu. Si nous avons la présence de Dieu, nous avons tout, mais si nous 
perdons la présence de Dieu, nous perdons tout—Mt 1.23 ; 2 Tm 4.22 ; Ga 
6.18 ; Ps 27.4, 8 ; 51.11.

2.	 La présence du Seigneur, le sourire du Seigneur, est le principe directeur. 
Nous devons apprendre à être gardés, à être dominés, à être gouvernés, et à 
être guidés par la présence directe et proche du Seigneur—27.8 ; 80.3, 7, 17-19.

3.	 Comme un représentant de l’aspect régnant d’une vie mûre, Joseph jouis-
sait de la présence du Seigneur, et avec elle, de l’autorité, de la prospérité 
et de la bénédiction du Seigneur—Gn 39.2-5, 21 ; Ac 7.9.

4.	 Moïse était une personne très chère au cœur du Seigneur et en accord avec 
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le cœur de Dieu. En conséquence, Il avait la présence de Dieu au plus haut 
point—Ex 33.11.

5.	 L’apôtre Paul était une personne qui vivait et agissait dans la présence de 
Christ en suivant l’indice que donnait toute Sa personne, à travers Son 
regard—2 Co 2.10.

6.	 « Dans ma jeunesse, on m’avait appris plusieurs manières de vaincre, d’être 
victorieux, saint et spirituel. Aucune, cependant, n’a fonctionné… Rien ne 
fonctionne excepté la présence du Seigneur. Sa présence avec nous signifie 
tout »—Étude de vie de Josué, p. 48.

G.	 Le Nouveau Testament tout entier est un Emmanuel, et nous faisons mainte-
nant partie de ce grand Emmanuel qui se parachèvera dans la Nouvelle Jéru-
salem, dans les nouveaux cieux et la nouvelle terre pour l’éternité. Le Nouveau 
Testament commence par un homme-Dieu qui est « Dieu avec nous » et se ter-
mine avec un grand homme-Dieu, la Nouvelle Jérusalem, qui est « Jéhovah est 
ici »—Mt 1.23 ; 1 Co 6.17 ; Ac 9.4 ; 1 Tm 3.15-16 ; Ap 21.3, 22 ; Ez 48.35.


